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Comment 
rendre 
les 
Romaines 
fécondes 



La 
célébration 
du 
culte 
de 
la 
nature, 
rendu 
en 
particulier 
au 
dieu 
Faunus, 
pro- 
tecteur 
des 
troupeaux, 
prit 
un 
tour 
plus 
violent 
quand 
les 
Romains 
inventèrent 
les 
lupercales. 
Tous 
les 
15 
février, 
douze 
luperques, 
prêtres 
chargés 
d’orga- 
niser 
ces 
cérémonies, 
sacrifiaient 
des 
animaux, 
boucs 
et 
chèvres, 
dans 
la 
grotte 
où 
Romulus 
et 
Rémus 
auraient 
été 
allaités 
par 
la 
louve. 
Puis, 
maculés 
de 
sang 
et 
armés 
de 
lanières 
de 
cuir 
provenant 
de 
la 
peau 
des 
bêtes 
immolées, 
ils 
parcouraient 
les 
rues 
de 
la 
ville 
à 
peine 
vêtus. 
Les 
femmes 
qui 
avaient 
le 
malheur 
de 
croiser 
leur 
chemin, 
ils 
les 
flagellaient 
à 
l’aide 
de 
ces 
fouets 
improvisés. 
Mais 
en 
réalité, 
ces 
violences 
étaient 
davantage 
un 
bonheur 
pour 
les 
victimes 
sté- 
riles 
car 
ces 
coups 
devaient 
les 
rendre 
fécondes, 
et 
pour 
les 
vic- 
times 
enceintes, 
qui 
pourraient 
ainsi 
accoucher 
sans 
douleur. 



Il 
fallut 
attendre 
de 
nombreux 
siècles 
et 
l’interdiction 
du 
pape 
Gélase 
Ier 
pour 
voir 
disparaître 
cette 
fête 
d’un 
genre 
sauvage. 
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Un 
roi 
fier 
et 
trop 
imprudent 



Candaule, 
roi 
de 
Lydie, 
avait 
une 
épouse 
dont 
il 
était 
très 
fier 
et 
ne 
cessait 
de 
vanter 
ses 
charmes 
physiques. 
Voulant 
partager 
sa 
satisfaction 
avec 
Gygès, 
un 
de 
ses 
proches, 
il 
lui 
proposa 
de 
se 
dissimuler 
dans 
sa 
chambre 
et 
d’obser- 
ver 
la 
reine 
nue 
lors 
de 
son 
coucher. 
Outré 
de 
cette 
proposition 
qu’il 
jugeait 
offensante 
pour 
la 
souveraine, 
Gygès 
refusa 
; 
mais 
poussé 
par 
Candaule 
et 
« 
peut-être 
quelques 
diables 
aussi 
le 
poussant 
»1399221837, 
il 
finit 
par 
céder 
et 
se 
tint 
caché 
au 
bon 
moment 
au 
bon 
endroit. 



Effectivement, 
la 
reine 
était 
d’une 
beauté 
rare 
et, 
en 
ayant 
assez 
vu, 
Gygès 
s’esquiva. 
Hélas, 
la 
reine 
s’en 
aperçut. 
Mais 
ayant 
compris 
que 
son 
royal 
époux 
avait 
manigancé 
cette 
mise 
en 
scène, 
elle 
s’adressa 
le 
lendemain 
à 
Gygès 
en 
ces 
termes 
: 
soit 
il 
tuait 
le 
roi, 
l’épousait 
elle 
et 
devenait 
roi 
à 
son 
tour, 
soit 
il 
serait 
exécuté 
pour 
crime 
de 
lèse-majesté. 
Que 
croyez-vous 
qu’il 
arriva 
? 
Ce 
fut 
pour 
la 
première 
pro- 
position 
qu’il 
opta. 
Retrouvant 
sa 
place, 
dissimulé 
dans 
la 
chambre 
royale, 
Gygès 
poignarda 
Candaule, 
épousa 
la 
reine 
et 
régna 
sur 
la 
Lydie 
(687 
av. 
J.-C.). 
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La 
peau 
de 
vache 
de 
Carthage 



On 
raconte 
que 
Didon, 
une 
princesse 
phénicienne 
ayant 
vécu 
au 
ixe 
siècle 
av. 
J.-C., 
voulut 
s’installer 
sur 
la 
côte 
africaine 
après 
l’assassinat 
de 
son 
époux. 
Peu 
désireux 
de 
se 
défaire 
son 
territoire, 
un 
roi 
berbère 
pensa 
la 
tromper 
en 
lui 
accordant 
seulement 
la 
super- 
ficie 
que 
l’on 
peut 
recouvrir 
d’une 
peau 
de 
vache. 
Mais 
c’était 
sans 
comp- 
ter 
sur 
l’ingéniosité 
de 
la 
reine. 



Didon 
eut 
en 
effet 
l’idée 
de 
découper 
la 
peau 
en 
lanières 
d’une 
telle 
finesse, 
qu’en 
les 
mettant 
bout 
à 
bout, 
elle 
parvint 
à 
délimiter 
une 
surface 
conséquente. 
La 
ville 
de 
Carthage 
était 
née… 
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un 
sursis 
pour 
Socrate 



Accusé 
d’avoir 
corrompu 
la 
jeunesse 
par 
son 
enseignement 
et 
d’être 
impie, 
Socrate 
fut 
condamné 
à 
mort 
par 
la 
justice 
athénienne 
en 
399 
av. 
J.-C. 
Ayant 
pu 
choisir 
la 
façon 
dont 
il 
voulait 
mourir, 
il 
opta 
pour 
l’empoisonnement 
par 
la 
ciguë. 



Mais 
Socrate 
eut 
un 
mois 
de 
sursis. 
Les 
Athéniens 
regrettaient-ils 
leur 
condamnation 
? 
Non, 
seulement 
la 
loi 
d’Athènes 
interdisait 
toute 
exécution 
pendant 
l’absence 
de 
la 
galère 
Salaminienne, 
navire 
sacré 
envoyé 
à 
Délos 
célébrer 
la 
victoire 
de 
Thésée 
contre 
le 
Minotaure. 
La 
sentence 
ne 
pouvait 
donc 
être 
appliquée 
tout 
de 
suite. 



Grâce 
à 
ce 
sursis, 
Socrate 
poursuivit 
son 
enseigne- 
ment 
dans 
sa 
prison, 
et 
refusa 
jusqu’au 
bout, 
par 
honnêteté 
envers 
la 
loi 
d’Athènes, 
l’aide 
de 
ses 
amis 
qui 
le 
poussaient 
à 
s’enfuir. 
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